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sus contemporains des gi-antln évènemontH qui se préparent
;

elle

aurait clairement annoncé, entr'autres '"vaticinations" ou prédic-

tions, le terrible incendie du bazar de la cluirité qui arriva en mai

189'7. Simulatrice, non. hallucinéi—peut-être, réellement -voyan-

te" ? ? ? il y tt des faits qui permettent de croire à la possibilité scien-

tifique de cette dernière hypothèse chez- un tel sujet.

Sous le terme générique de Télépathie, on comprend aujourd'hui

tout ce qui concerne la transmission de pensées ou de sentiments sans

que la personne qui transmet sa pensée ou son sentiment ait pronon-

cé une parole, écrit un mot ou fait un signe quelconque pour se faire

comprendre. Certains savants français abordent sous le nom d hal-

lucinations ttlépathiques ces phénomènes curieux de communica-

tion de pensée ou de vision, de fantômes, constatés par un nombre

considérable de personnes. Ce dernier genre d'étude se rattache au

spiritisme; cependant on a]] )lique généralement ce terme de télé-

pathie à une classe de faits qui semblent de prime abord fort diffé-

rents d'une simple transmission de pensée : ce sont les apparitions

non de morts, mais d'êtres réellement vivants., soit qu'ils se montrent

loin de leur corpts pendant le sommeil, soit à Vartide delà mort ou

pendant que des personnes vivantes traversent une crise très grave

de maladie. Ce sont là des faits aujourd'hui absolument prouvés et

démontrés par un grand nombre d'expériences, vérifiés et contrôlés

par des commissions savantes, telles que la Society for psychical

researches dont le siège est à Londres et dont voici les noms de quel-

ques uns des membres ; William Croories. F. E. S., le même qui a

découvert l'état radiant de la matière. W. E. (Iladstone. Henry

Sedgwick, F. R. S., professeur à Cambridge. J. C. Adams. F. E. S..

John Euskin, Lord Teunyson, Alfred Eussell Wallace. G. F. Watts,

les docteurs Beaumis, Bernheim, Liél)eault. Charles Eichet, Féré, Th.

Eibot. Du reste ])eut-on tromper des observateurs profonds, devrais

savants tels que ce\ix-ci. d'autant que ces hommes éminents ne tra-

vaillent pas comme des ])restidigitateurs pour faire de l'argent mais

pour le compte de la science et du ))rogrès. Heaucou]"» de voyageurs

ont raconté, dans le récit de leurs vovages, un fait généralement
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